
Analyses d'ouvrages 

THÛMMEL Hans Georg - Traumatologie und Feldchirurgie an der Wende vom 
Mittelalter zur Neuzeit (Traumatologie et chirurgie dans les armées en campagne du 
tournant du Moyen Age aux temps modernes). Stuttgart, Franz Steiner éditeur, 2001. 

Dans toutes les approches historiques, la fin du 15ème siècle et le début du 16ème 
représentent un tournant et il est donc intéressant d'établir un bilan des techniques 
médico-chirurgicales de cette époque. 

L'auteur a largement puisé dans l'œuvre (1545) de Walther Hermann Ryff à qui il 
rend un hommage conséquent mais également dans d'autres ouvrages de l'époque. 

Le plan du livre est très technique ; un chapitre est consacré aux instruments et médi­
caments de l'époque avec un très intéressant glossaire sur les plantes médicinales de 
ces siècles, leur emploi et leur efficacité. Sont étudiées ensuite la chirurgie générale 
puis les chirurgies spécifiques en fonction de leurs localisations : blessures de la tête, 
du thorax, de l'abdomen puis traumatismes des os, des articulations en général et selon 
la partie du corps lésée. 

Les armes ayant également évolué, les chirurgiens de guerre ont dû s'adapter aux 
nouveaux types de plaies provoquées aussi bien par des flèches que par des carreaux 
d'arbalète ou franchement par des balles puisque l'on est à la période où sont apparues 
les armes à feu. 

Des dessins précis reproduits à partir de l'œuvre de Ryff donnent un bel aperçu des 
instruments chirurgicaux de l'époque et rendent plus concrets les abords théoriques de 
ce livre que se doit de consulter tout historien de la chirurgie de guerre mais aussi, pour 
son glossaire des médicaments de l'époque considérée, tout historien de la médecine en 
général. 

J.-J. Rousset 

THÛMMEL Hans Georg - Geschichte der medizinischen Fakultaet Greifswald (histoi­
re de la Faculté de médecine de Greifswald). Stuttgart, Franz Steiner éditeur, 2002. 

Greifswald est une ville allemande située non loin de la mer Baltique à 50 km à 
l'ouest de la frontière polonaise. Une université avec une faculté de médecine y fut fon­
dée en 1456. Un temps suédoise elle redevint allemande en 1815. Au début du 
XVIIIème siècle, en 1709, Christoph Helwig écrivit, en latin, l'histoire de cette faculté 
avec des additifs jusqu'à sa mort en 1713. Pour connaître la suite de l'histoire de cette 
faculté, il faut se pencher sur le livre du décanat (Dekanatsbuch), toujours en latin, 
allant de 1714 à 1823. 

Le livre d'Helwig, grâce à l'existence de plusieurs copies peut être lu dans sa totali­
té. Malheureusement l'exemplaire unique du livre du décanat a largement souffert de la 
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guerre et de grandes parties sont détruites. Même quand on ne lit pas que deux, trois ou 
quatre pages manquent, on voit des trous correspondant à des morceaux déchirés. Les 
photographies de la couverture ou de la page précédant le préambule permettent de 
comprendre les difficultés auxquelles s'est heurté H.G. Thummel pour essayer de tirer 
parti de ce qui restait et lire le latin manuscrit, latin souvent baroque selon lui, ce qui 
n'étonne pas quiconque a eu l'opportunité de consulter des ouvrages en latin de cette 
époque. 

L'auteur a donc réuni ces deux textes et les a traduits en allemand, ce qui est déjà 
une performance, et il a dû faire appel à de nombreux spécialistes comme il le reconnaît 
lui-même en les remerciant. 

De nombreuses notes infrapaginales enrichissent considérablement le travail qui va 
au delà de la simple traduction. En appendice l'auteur a ajouté les statuts de la Faculté 
et deux index qui seront utiles aux chercheurs : liste des personnes citées dans les textes 
et liste des maladies ou termes médicaux relevés avec, évidemment, leur traduction en 
allemand. 

J.-J. Rousset 
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HALIOUA Bruno - Histoire de la médecine. Paris, Masson éditeurs, Collection les 
Abrégés Masson, 2001, ISBN : 2-294-00435-3 

Dix années après "Histoire de la Médecine" du regretté Roger Rullière dans la même 
collection (1981) sort dans cette reconnue collection une autre Histoire de la Médecine pro­
posée par notre collègue Bruno Halioua avec une préface du Professeur Jean-Noël Fabiani. 

Ce petit ouvrage concis comme doit être un abrégé est muni d'un index de noms, 
d'un index des périodes, pays, lieux et peuples, d'un index des organes, maladies et spé­
cialités et d'un index des ouvrages historiques. Le tout représentant vingt-cinq pages fort 
utiles pour resituer un point d'histoire médical dans son contexte de l'époque. Nous 
allons ainsi cheminer de la Haute Antiquité jusqu'au XXème siècle intégrant bien l'un 
des grands périls de la fin de ce siècle le Sida mais aussi les remarquables exploits théra­
peutiques pharmacologiques et chirurgicaux. Cette fresque historique donne bien 
l'essentiel en particulier sur l'histoire de l'évolution des idées et de certains concepts 
médicaux mais tout cela pratiquement par rapport à la pensée occidentale. Des tableaux 
offrent au lecteur les dates clés par périodes auxquelles une bibliographie essentielle­
ment en langue française est proposée pour ceux qui voudraient pousser leurs 
recherches. Quelques illustrations en noir et blanc égayent l'austérité compréhensible de 
ce volume. Il conviendra dans une prochaine édition de cet utile ouvrage d'ajouter des 
références indispensables comme celle de l '"Histoire illustrée de la radiologie" 
(Pallardy M-J et Guy et A. Wackenheim) et celle du britannique Mould, de corriger 
quelques erreurs que certains signaleront au fur et à mesure comme celle sur l'histoire 
de la chirurgie arabe ; aucune recette d'épongés somnifères n'est retrouvée dans les 
textes en langue arabe et le professeur Sournia, si scrupuleux, a laissé passer là un fait 
qu'il n 'a point contrôlé. Sur l'histoire de l'endoscopie, la première cystoscopie a été 
effectuée par P.S. Ségalas en 1826 avec un éclairage à la bougie ! Leiter et non Leitner 
fut un remarquable constructeur viennois pour le cystoscope imaginé par Max Nitze 
(1880) qui fut le protagoniste de cette méthode (Voir "History of Endoscopy" de 
Mathias et Hans J. Reuter et Rainer M. Engel, édité par le Max Nitze Muséum de 
Stuttgart et par le Max Nitze-Leiter Muséum de Vienne, Stuttgart, 1999). Dans la biblio­
graphie générale, il conviendra de changer la référence à la quatrième édition du L.T. 
Morton "Médical Bibliography" par la dernière datant de 1991 de 6810 numéros sans 
compter les nombreuses sous références ! Avec le génial Robert Koch, l'auteur aurait dû 
étendre son propos lors du triomphe de la Bactériologie (p. 146) et cela lui aurait donné 
de la place (p. 165) pour une autre personnalité comme par exemple Th. Billroth. 

L'auteur anime volontiers par des "à-côtés" certains chapitres et nous avons beau­
coup apprécié son choix de "Ils étaient aussi médecins". Dans le paragraphe consacré au 
remarquable Antoine Van Leeuvenhoek, Bruno Halouia insiste sur sa description des 
animalcules de la semence humaine (lettre de 1667) mais si l'on songe que le Maître en 
Médecine de Montpellier François Rabelais décrivait la semence contenue dans les 
"guedoufle" comme des clous a lattes (!). Cela prouve bien que c'est folie de croire 
qu'une invention quelconque ait été l'œuvre d'un seul jour et d'un seul homme. 

Sommes toute, nous souhaitons longue vie à cet ouvrage fort utile à la culture de tous 
mais surtout à celle de nos étudiants en médecine, sachant le peu d'intérêt que nos uni­
versités laissent à cette discipline essentielle qu'est l'histoire de la Médecine si structu­
rée et respectée par tous nos voisins d'Europe. 

Docteur Alain Ségal 
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